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Horaires du tacot 
parus dans le « Journal de Pontarlier » et le « Pontissalien » 

 

Deux quotidiens « Le Journal de Pontarlier » (1853 – 1944) et « Le Pontissalien » (1912 – 1945) ont été 

numérisés par la ville de Pontarlier et sont disponibles en ligne depuis le site des archives municipales. 

Une recherche « La Chenalotte » permet d’accéder aux horaires du « tacot » publiés de 1915 à 1944 

et de connaître ainsi les arrêts du train à la gare du village.  

Le journal de Pontarlier du 6 juin 1915 
Bien que circulant officiellement depuis le 11 août 1905, les premiers horaires du tacot sont publiés 

dans la presse pontissalienne le 06 juin 1915. Ceux-ci, valables à partir du 01 juin 1915, indiquent que 

deux trains partaient de La Chenalotte pour Trévillers (6h20 et 13h34) et deux pour Morteau (11h08 

et 18h30). Il fallait alors 7 min. aux voyageurs pour rejoindre Noël-Cerneux, 7 min. pour le Narbief, 23 

min. pour le Russey, 30 min. pour Morteau et 2h45 pour faire le trajet Morteau – Trévillers avec 20 

min. d’arrêt à Maîche.  

 

Le journal de Pontarlier du 10 octobre 1915 
Les horaires des trains circulant à partir du 01 octobre 1915 sont identiques aux précédents.  Le 

service proposé l’hiver était le même que celui de l’été.  
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Le journal de Pontarlier du 11 juin 1916 
Petit changement à partir du 01 juin 1916 : le premier train ne partait plus de Morteau mais de 

Trévillers. Les habitants du village pouvaient se rendre à Morteau en prenant le train de 8h15 et 15h49 

ou au Russey, Maîche et Trévillers à 10h54 et 18h34.  

 

 

Le journal de Pontarlier du 1er avril 1917 
Les horaires des trains circulant à partir du 01 avril 1917 sont identiques aux précédents.  
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Le journal de Pontarlier du 21 octobre  1917 
A partir du 15 octobre 1917, le service se réduisit : deux trains seulement s’arrêtaient à la gare de La 

Chenalotte, un dans chaque sens : à 10h54 dans le sens Morteau – Trévillers et à 15h49 dans l’autre 

sens.  

 

Le journal de Pontarlier du 04 août 1918 
Les horaires des trains circulant à partir du 15 juillet 1918 sont identiques aux précédents. 

 

Le journal de Pontarlier du 16 mars 1919 
Les horaires des trains circulant à partir du 01 mars 1919 sont identiques aux précédents.  
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Le Pontissalien du 03 juin 1922 
Le deuxième aller-retour est rétabli en 19211. Aussi, dans les horaires publiés le 03 juin 1922, deux 

arrêts sont ajoutés. Les habitants de La Chenalotte pouvaient prendre le train à 9h34 et à 18h24 pour 

Trévillers ou à 7h31 et 16h34 pour Morteau.  

 

 

Le journal de Pontarlier du 20 juin 1925 
Dans ce tableau des horaires du chemin de fer Morteau - Trévillers, des modifications sont apportées : 

les trains partaient beaucoup plus tôt de Morteau (8h25) et de Trévillers (3h50). Si bien que pour aller 

à Morteau, les habitants de La Chenalotte devaient prendre le train à 6h11.  

 

  

                                                             
1 Le tacot / Jean Cuynet, Jacques reichard. Les Presses du Belvédère, 2005.  
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Le journal de Pontarlier du 25 septembre 1926 
Selon l’avis publié dans le journal de Pontarlier, « la Compagnie a l’honneur d’informer le public qu’elle 

mettra en marche à titre d’essai et sans engagement, par automotrice, deux trains supplémentaires 

suivant l’horaire ci-après du 20 septembre au 11 octobre 1926. Les voyageurs seront admis à la limite 

des places disponibles de l’automotrice et seuls les bagages à main seront acceptés ». Ces trains 

s’arrêtaient à 13h20 pour Morteau et 15h14 pour Trévillers.  

 

Le journal de Pontarlier du 24 septembre 1927 
Dans ce nouveau tableau, les changements sont minimes, de l’ordre de 5 min. Sous le tableau, il est 

précisé « le train de la foire de Maîche est maintenu avec l’horaire d’été jusqu’au 31 octobre ».  
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Le journal de Pontarlier du 25 mai 1929 
La mise en service des deux automotrices De Dion Bouton en 1928 permit d’établir trois allers - retours 

et de réduire la durée du parcours : environ 2 heures au lieu de 3. Aussi, ce sont 6 trains qui s’arrêtaient 

à La Chenalotte : 6h29, 8h28, 12h41, 12h55, 17h37 et 19h53. Un train supplémentaire circulait entre 

Morteau et Maîche le troisième jeudi du mois, jour de foire à Maîche. Il partait à 5h55 de Morteau et 

arrivait à 7h47 à Maîche. Les voyageurs repartaient à 11h pour Morteau.  

 

Le journal de Pontarlier du 19 septembre 1931 
Les horaires des trains circulant à partir du 04 octobre 1931 ne sont pas bien différents de ceux  de 

1929. 

 

Sous les horaires, il est précisé « lorsque les trains de 8h10 et de 18h40 par automotrice, ne pourront 

être mis en marche par suite des chutes de neige, ils seront remplacés par des trains à vapeur partant 

de Morteau à 8h10 et de 18h40 pour arriver à Trévillers à 10h50 et 21h21. Le jour de la foire de Maiche, 

soit le troisième jeudi de chaque mois, un train spécial part de Morteau à 6h14 pour arriver à Trévillers 

à 8h10 ».  
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Sous les horaires, il est précisé « lorsque les trains de 5h30 et 11h22 par automotrice ne pourront être 

mis en marche par suite des chutes de neige, ils seront remplacés par des trains à vapeur quittant 

Trévillers à 4h26 et 10h30 pour arriver à Morteau à 7h19 et 13h20. Le jour de la foire de Maiche, un 

train supplémentaire quittera Trévillers à 8h50 pour arriver à Maiche à 9h16. Il en repartira à 12h03 

pour arriver à Morteau à 14h05 ».  

Le journal de Pontarlier du 8 octobre 1932 
En 1932, le service se développe encore : deux nouveaux arrêts sont programmés à La Chenalotte. Le 

train s’arrêtait 8 fois comme le montre les horaires ci-dessous valables à partir du 02 octobre 1932. 

 

Et une 9ème fois les troisièmes jeudi du mois pour la foire de Maîche.  

  



8 
 

Le journal de Pontarlier du 25 mai 1935 
Sur la page « horaires des trains, tramways et autobus desservant la région de Pontarlier », le tableau 

des horaires du Morteau – Trévillers se densifie : deux colonnes pour le 4ème train proposé (horaires 

du 15 mai au 29 juin / horaires du 30 juin au 05 octobre) et deux autres pour Le Russey, Maiche et 

Trévillers. 

 

Le journal de Pontarlier du 12 octobre 1935 
Dans ce nouveau tableau, des trains de substitution en cas de chute de neige apparaissent. Il est 

précisé : « a : ces trains seront mis en marche pendant les interruptions du service des automotrices 

occasionnées par les chutes de neige ». « b : ces trains, les nocturnes n’auront lieu que les lundis, jeudis, 

samedis, dimanches, veilles, jours et lendemain de fêtes seulement. Pendant les interruptions du service 

par automotrices, ils ne seront pas assurés ». Des trains spéciaux pour la foire sont toujours mis en 

place.  
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Le journal de Pontarlier du 23 mai 1936 
Quelques petits changements  dans les horaires publiés le 23 mai 1936 : le premier train partait plus 

tôt de Morteau, à 7h32 au lieu de 8h00 comme le dernier 18h59 au lieu de 19h45.  

 

Le journal de Pontarlier du 10 octobre 1936 
Les horaires sont quasi-identiques à ceux de l’automne et hiver 1935. La seule petite différence 

concerne les trains nocturnes qui circulaient comme en 1935 le jeudi, samedi, dimanche, veilles et 

jours de fête mais uniquement un lundi sur quatre, soit le deuxième lundi du mois, jour de foire de 

Besançon.  
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Le journal de Pontarlier du 22 mai 1937 
Pour ces horaires publiés dans le journal de Pontarlier le 22 mai 1937, il n’y a pas de modifications 

significatives.  

 

Le journal de Pontarlier du 30 octobre 1937 
Pour ce service d’hiver mis en place à partir du 03 octobre 1937, la seule modification concerne les 

trains de nuit : ils ne circulaient plus le lundi et le jeudi mais le mercredi, vendredi, samedi et dimanche, 

veilles et jours de fête seulement.  
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Le journal de Pontarlier du 04 juin 1938 
Les horaires sont identiques à ceux publiés en mai 1937. 

 

Le journal de Pontarlier du 15 mai 1939 
A la veille du deuxième conflit mondial, le train arrivant de Morteau s’arrêtait à 9h03, 12h26, à 17h06 

le samedi, dimanche, veilles et jours fériés, à 19h07 tous les jours du 15 mai au 30 juin inclus et 20h10 

le samedi, dimanche, veilles et jours fériés du 1er juillet au 1er octobre et 6h24 pour la foire de Maiche. 

Celui venant de Trévillers s’arrêtait à 6h50, 12h54, 18h07, 19h38 le samedi, dimanche, veilles et jours 

fériés et 13h22 les jours de foire.  
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Le journal de Pontarlier du 11 octobre 1941 
Sous l’occupation allemande, le service se dégrade considérablement. La gare de La Chenalotte n’était 

plus desservi que par un aller-retour le jeudi, vendredi, samedi et dimanche et par deux allers-retours 

le lundi, mardi et mercredi. Les chutes de neige pouvaient toujours interrompre le service des 

automotrices. Il est aussi précisé qu’ « en cas de nécessité, des locomotives chasse-neige circuleront 

sur la ligne à toute heure de jour et de nuit ». Enfin, il est noté que « dans les trains par automotrices, 

les voyageurs ainsi que les bagages seront acceptés dans la limite de la place disponible » 

 

Le journal de Pontarlier du 09 mai 1942 
Les horaires trains circulant à partir du 4 mai 1942 sont quasi-identiques aux précédents.  
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Le journal de Pontarlier du 16 janvier 1943 
Jusque-là, les horaires étaient publiées en mai / juin et octobre. Ceux ci-dessous sortent en janvier 

1943 dans la presse pontissalienne. Valables à partir du 14 janvier, les trains provenant de Morteau 

s’arrêtaient à 9h16 à La Chenalotte le mercredi, vendredi et samedi, à 9h46 le jeudi, à 13h56 le lundi 

et mardi, à 22h06 le mercredi, jeudi ainsi que le 2ème lundi de chaque mois pour la foire de Besançon 

et enfin à 22h13 le samedi. Depuis Trévillers, les trains s’arrêtaient à 4h51 le jeudi et samedi, à 4h48 le 

2ème lundi de chaque mois, 6h48 le lundi (à l’exception du 2ème de chaque mois, mardi et mercredi) à 

15h37 le jeudi et 17h30 le mercredi, vendredi et samedi. Autre changement : si le service par 

automotrice n’était pas assuré à cause de chutes de neige, le train n’était pas remplacé par un à vapeur. 
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Le journal de Pontarlier du 22 avril 1944 
En 1944, un seul aller-retour est proposé avec des horaires pour le mercredi et vendredi ou le lundi, 

mardi, jeudi et samedi.  

 

Le journal de Pontarlier du 29 avril 1944 
12 jours après la mise en place du précédent, un train est ajouté le jeudi midi.  
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Pendant l’occupation allemande, des trains de marchandises circulaient en majeure partie pour 
soutenir l’effort de guerre allemand : réquisitions de denrée alimentaires, de pailles, d’animaux, de 
bois, de coffrage pour  la construction du mur de l’atlantique.  
 

Fermeture de la ligne 
8 ans après la publication des derniers horaires,  soit le 01er avril 1952, la ligne ferma. Pour Jean Cuynet 
et Jacques Reichard2, cette fin était « inéluctable » : un déficit colossal (22.6 millions en 1951), du 
matériel vieillissant (les machines avaient plus de 35 ans de service, voitures inconfortables), un trajet 
de près de 3h00 entre Morteau et Trévillers, d’un peu plus d’une demi-heure entre Morteau et La 
Chenalotte, de 25 min. entre La Chenalotte et Le Russey et enfin la concurrence de plus en plus forte 
de l’automobile.  

                                                             
2 2 Le tacot / Jean Cuynet, Jacques reichard. Les Presses du Belvédère, 2005. 


